
i 

I 

» 

Le Nord 
ADMINISTRATION 

uui - n, nas s-« issu "i. w - 
BUREAU  D'ANNONCES 

ra»dss HH »laiMi (Qraial'PlaM). Util 

BREVET SUPÉRIEUR 
MUHK* PILLAS 

Cant quatre-vingt-deux candidats» on» suM 
lundi les prämiere» «preuvv» do brevet supé- 
rieur. 

COMPOSITION   FRANÇAISE 

l» »ulat (au cholxj 

Il laut vivre trré^roesMele. sow psusotr 
»ivre saturait 

Que de i/ent boivent, mangent et te marient, 
tCtttent vendent et HtLutnt, tant des con- 
rats et soignent leur fortune, ont des amis et 
tes ennimu, des vlatetri tt de» peine», na»»- 
sent, croissent, vivent et meurent, mette en- 
éormis. 

JotiBsar. 
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CHAMBRE DES DEPUTES 
Siauct du lundi » juin 

LA LOI~DË 3 ANS 
LE OOMTRg-PRtWsT  «AINLIVt 

M. PAJNLEVE demande. la pos» «n co» 
stdératlou do son coxiire-projet 

M. PATE, mpporteur. combat le con- 
tre-projet mais ü mulctue eue la seMstlon 
«a PtaaorswratWn A M an» est réservée. 
(Mouvement« prolonges à gauche et a 
l'extrême-gauche.) 

\I PA1NLEVE insiste malgré cela en 
favour d» sa proposition. Il réplique que 
•on contre-projet donnera en octobre pro- 
chain 646.000 homme» alors que la com- 
mission en demande 713.000. Il oit que osa 
effectifs ne sont pas utuaass ires puisque 
la loi allemande ne se» past encore en 
vigueur. 

La clôture est prononcée malgré lea 
vives protestations de M. JAURES et de 
sas amis de 1 extreme-geuehe et de la 
fauche. 

«un DU-»imw»i«»r 
La   prise  en   consideration   du   contre- 

projet Paiiflevé" èsTi 

%*% Noos apprenons le prochain ma- 
riage, a MeTERsTN, do Mie Maria Be- 
heydt, fUlo de M. Honoré Beheydt. con- 
seiller municipal, avec M. Pe»l Malbran- 
aka, fils de M. et Mm« Malbrancke-Deco- 
nlnck. 

ÉCHOS 
NOMINATION   I00Lt»IASTlQUI 

M. A. Marouzé, curé de Sln-le-Nobte. est 
nommé vlos-doyea du déoanat de Saint- 
Pierre à Douai. 

PERMISSIONS   EXM>>TIONNn.LM 

La Chambra adopte ensuite sans qu'il 
soit fait d'opposition, un projet de réso- 
lution de M. GIROD, Invitant le ministre 
or la guerae a multiplier las permissions 
«grlcoJes pour Me soldats dos lias»»» 
maintenue» sou» les drapeaux. 

Séance ce matin et apt Se midi pour la 
suite de la loi militaire. 

Séance lavée 4 6 ». 56. 

Gazette du Nord 
On annonce la mort : 

«w A TOUaoontO, de Maso Lewie Qu- 
artz, née Clémence Lape», tertiaire du 
Tiers-Ordre de Saint-ïrancoie, pieusement 
décède» à l'Age de 72 aas. 

Lu défunte était l'épouse dé feu M. Louis 
Ouprez, qui fut un, nomme d'ouvrés d'un 
dévouement sans bornes et le premier prési- 
dent du Comité de ht « Croix » de Tour- 
coing. 

Elle est la mère do M. Eugène Dupra*. 
notaire A Roncq, chevalier de Saint-Gré- 
goire le Grand ; de MM. Louis Dunres-Mi- 
n»rt, Edouard Duprox-Dusrule, Henry 
JJuprez-DaUe, de Mme Charles Dalie- 
Duprez ; ds Mme* Antoinette Duerex, ou 
reagéon Sœur Saint-Louis ; Julie Duprei. 
an religion Soeur Marie-Béléno -, Octavie 
Ouprez, en religion Soeur Jeanne-Me rie, au 
enonastère Notre-Dame das Anges. 

Elle est la belle-sons- de M. Emile Bar- 
rois-Lepers, ooooailler général, coznrnan- 
«eur de l'ordre de Saint-Grégoire le Grand, 
dé M. Jules Dhalluin, chevalier do Satnt- 
Grégcére le Grand, et de Mme Jutes Du- 
»rez, prieure do Notre-Dame des Anges. A 
■véchin. 

Las œuvres de foi, de charité, d'enseigne- 
ment perdent en Mm* Louis Duprei une 
amie dévouée et généreuse. 

Ses funérailles auront lieu jeudi, A dix 
heures, A Saint-Christophe. 

«*» A OROOMTl, de M. éàJlM lllllli 
est,, conseiller municipal, conieiller pa- 
roissial, membre du bureau do b'.entai- 
tance, décédé le 21 Juin, dans ea 5» an- 
née, muni des sacrements 

Les funérailles auront lieu mercredi, A 
. «tx heures. 

«v« Lundi, A neuf heures, en l'église 
Saint-Maurice. A LIU.E, ont été célébrées 
la» funérailles do M. Argsur «ode, tréso- 
rier du Comité catholique de la paroisse et 
es la Conférence de Saint-Vincent d» Paul, 
•ecrétaire du Cercle Berlioz. 

La levée du corps a été faits par M. 
l'abbé Virleux. doyen de Saint-Maurice, qui 
dit aussi la sainte messe. 

Les coins du poêle étaient tenus par MM. 
Charles Coaane, fondé de pouvoirs chez M. 
Liagre, agent de change : Joseph Lomaltre, 
membre du Comité catholique : Alberto 
Belval. représentant la Conférence Saint- 
Vincent de Paul, et le docteur Looten, pré- 
•ident du Cercle Berlioz. 

La maîtrise de Saint-Maurice ctianta la 
messe de Mazingue. 

Au cimetière, dos discours émus ont été 
prononcés par M. Pierre Liagre. à la char- 
ge duquel M. Jada s'est dévoué pendant 
vbigt-eept ans, et par T- le docteur Loc 
len. qui a rappelé les services Insignes ren- 
dus par le regretté défunt au Cercle Ber- 
lioz, dont H T"yJ l'un des fondateurs. 

vx% Les funérailles da Mme Persy, mere 
de M. l'abbé Farsy, directeur diocésain des 
«•uvres militaires, et dout nous avons an- 
nuncé la mort & OAMARAI, seront célé- 
brées mercredi 2 juillet, ù dix heures, dans 
la tlusilique Métropolitaine. 

Sou» recommandons asjx prières l'Ame 
des défunts et offrons A leurs familles nos 
ttiretiennes condoléances. 

Jérui, Marie. Joseph 17 aaa et ? quareal). 

vi* Lundi, en légua« do ZUVTRKENg, 
a été célébré le mariage ds M. Louis De- 
ouldt, tils de M. Emile Dequidt, conseil- 
ler municipal à Stoenvoorde, avec MHS 
Ai Utéwlss ■aauveia, fille de Mme Beau- 
vois-Luttlm. 

Les témoins étaient MM. Louis Dequidt. 
maire de Teruegbem ; Henri Vitu, culti- 
vateur a Prémeequos : Leui»_Beauvoi» et 
»awnu Dubois, c»Uiv»mm A 

MILITAIRES 
La réorganisation d* ht «avaler i«. — Le 

ministre de la guerre vient d'arrêter déflni- 
tlveroent les disposition* relatives à I'en- 
divisionnemenT do la cavalerie, mesure 
prescrite par la récent» loi sur les cadres 
de l'arme. Le mouvement devra être effec- 
tué aussitôt après les grandes manœuvres. 

Il est créé dix divisions, ayant leur siège 
A Paris, Lunéville, Coroprégri«, Sedan, 
Reims, Lyon, Melon, OOle, Angers, Li- 
mogea. 

La 3" division, de Complégn«, compren- 
dra les corps suivants : 

*• brigade de cuirassiers, A Noyon («• cui- 
rassiers, à Cambrai, 9\ A Noyon, et 0* chas- 
seurs, A Lille) ; 13" brigade de dragons, à 
Compiègne (5* dragons, A Compiègne, 21', 
A Sainl-Omer, et 19* chasseurs, à Abbe- 
ville) ; > brigade de cavalerie légère, A 
Meaux (* hussards, A Saulis, et 8-, à 
Meaux) ; groupe cvcUate du 18" bataillon 
do chasseurs A pîetT a Compieizne. 

Getto transformation de la cavalerie est 
la. plus considérable que l'arme ait subis 
depuis la réorganisation dé 1*73. 

Les régiments qui ne sont pas compris 
dans cette organisation seront affectée aux 
différents corps d'armée, A raison d'an ré- 
giment par corps et do deux régiment» 
poftr les corps de couverture. 

NOMINATION*   DIVERSES 
- Oh été 

Contrôleur de Ire classe, M. Quembre- 
Beaursgard ; contrôleur de 2* classe, M. 
Masset. 

OaVTJee de navigatran. — Sont élevée A 
la ire classe, MM. DelsAux et Boyard ; A 
la 2* classe, MM. Montreal, Longuet, Du- 
chossoy. 

EeUtallrs. — Sont élevés à la Ire classe: 
MM. Turpin, Dbalane, Lelolre et Leleu. 

Ponta-et-ohausoéoa — liés sous-ingé- 
nieurs d« ire classe ci-après ont été élevés 
au grade de sous-ingénieur» principaux ; 
MM. Balsen et Denquln. 

Ont été élevé» A la 2» classe : MM. Oli- 
vier, de» voies navigable», et Vergast, du 
canal du Nord. 

Sont nommé» sous-ingénieurs les cou- 
docteurs : MM. Saunier, Gérard, Neveux, 
Basas, Savary. 

Sent «love» A la Ire classe le» conduc- 
teurs : MM. Dehaecker, Coznaurseu. 

Est élevé lit» classe : M. Durringor. 
Sont élevée a la » classe : MM. There- 

zien, Lerabours,  Bacquart 
Tous sont du département du Nord. 

EOOLB   RECIONALE   VAlasaHrTtgTUtM 
Le jury de l'Ecole des Beaux-Arts de 

Parie (section darchitectunsj, a décorné 
les récompense« suivante» aux élève» de 
l'Ecole régionale d'architecture de Lille : 

SVsreotomie. — Troiaiom» snédaUie A 
MM. Dessnet et Dulois (alealsr Dehaudi) ; 
Mention A MM. Mollet (ateber Mollet) ; 
Rançois,   lien sen»   (atetter   Dehaudt) 

Dessin de flguro. — Mention A M. Du- 
qoeanoy  Albert   (atelier  Dehaudt) 

Dassin ornemental. — Troisième mé- 
daille A M. Demare (atelier Dehaudt). 

Eléments analytiques. — Seconde men- 
tion A MM   Mollet, Desrnet et Dubois. 

INTIRROPTIOM   OI OIIIOIII »TION 
Par suite d» travaux A exécuter, la cir- 

culation sera interrompue : 
1« SOT le chemin d'Intérêt commun n« 10, 

sur le territoire do SaiUy-lez-Lannoj, entre 
le» points métriques OJtSOO et lkOOO, et our 
le territoire do Willems, entre les points 
métrique» 2x800 et 3kl00. 

2» Sur le chornTn Tintérét commun n» 143, 
entre la rue de Marquette «t la ferme Del, 
eu territoire de Wajnbrechies. 

CONSEIL   DEPARTEMENTAL 
D HYQIENI  DU  NORD 

Le mercredi 18 juin, sou» la présidence 
de M le Préfet, il a donné des avis favo- 
rables concernant la construction d'aque- 
ducs A Phalemptn et A Haiebrouclt et 
l'installation de briqueterie» flamandes A 
Douchy, Wallers, Quiévrechain et Landes. 

Il a adopéi les conclusions défavorables 
de rapports concernant l'établissement de 
briqueteries flamandes 4 Quiévrechain et 
A Sémerie». 

FOUR LEE OATMMIETEE 
VOLONTAIRES   (1) 

Cette année, au cours de leurs tournées 
do conntination respectives. Mgr 1 Arche- 
vêque et eon distingue auxiliaire Mgr Cha 
rost ont insisté partout eur la nécesoité de 
propager partout l'œuvre dosi oatéchisma» 
volontaire». 

Déjà, 1» 12 mars dernier. Mgr Deloxnair» 
avait montré aux 3.000 catéchistes du Nord 
quel prix il attachait A leur» effort» on pré- 
aidant A Lille, dan» la salle des fêtes de 
l'Institution blanche de Castillo, leur pre- 
mier Congrès diocésain. 

M. le chanoine Descaznn», organisateur 
de cette importante journée, a prie l'excel- 
lente initiative de réunir en un précieux 
volume de 134 passa» le» rapports, mono- 
graphies, observations et directions épiaco- 
palea versée au débat. 

MM. les curés et leurs dévouées collabo- 
ratrice» dea catéchisme» voudront possé- 
der cette brochure, qui leur sera un guide 
indispensable dans leur tAcle doftucetüan 
religieuse populaire 

Quand nous hebLUoos tous < 
Sur no» couines d'autrefois. 
Où l'eau court, où le buisson tremble. 
Dan» la maison qui touche aux boia 

Elle avait dix ans et mot tient» : 
J'étais pour elle l'univers. 
Oh 1 comme  l'herbe eat odorante 
Sou» le» arbres profondr ai verts 1 

Elle taisait mon sort prospère 
Mon travail léger, mon ciel bleu. 
Lorsqu'au» me disait : Mon père. 
Tout mon cœur »«Sortait : Mon Dés il 

A travers mes songes sans nombee, * 
J'écoutais son parler Joyeux, 
Et mon front s'éclairait dans l'ombre 
A la lumière de ses yeux. 

BUe avait 1 air d'une princesse 
guand le la tenais par la main. 

lie cherchait de» fleurs sans cease 
Et des pauvres dans le chemin. 
Elle donnait comme on dérobe. 
En se cachant aux yeux de tous. 
Oh !  ta belle petite robe 
Qu'elle   avait,   vous   rappelez-vou» T 

Le soir, auprès de ma bougie. 
Elle Jasait a petit bruit. 
Taudis qu'à la vitre rougle 
Heurtaieut les papillons de nuit. 

Les anges se miraient en elle. 
Que son bonjour était charmant l 
Le ciel menait dans sa prunelle 
Ce regard qui Jamal» ne ment. 

Ob I Je l'avais. »I Jeune encore 
Vue apparaître en mon destin I 
C'était l'enfant d» mon aurore 
Et mon étoile du matin t 
Quand la lune claire et serein« 
BriLait aux deux, dans, les beaux mois. 
Comme nous allions dans la plaine 1 
Comme noua courions dans las bois. 

Puis, vers la lumière isolée 
Etoilast le logt» obscur. 
Nous revenions par 'ji. vallée 
Eu tournant le coin du vieux mur. 

Nous revenions, cœurs pleins do flamme. 
En parlant des aplanueur» du ciel. 
Je composais cette Jeune Ame 
Comma l'abeille fait »on miel. 

tel mil t» par M. Dansette, M. 1» commandent 
VroUint. M Vigneron, cuiu.eil.er d'arrondis 
seinem, et U. Cliolsy. lieutenant de terrlto 
rialo. 

M nemeti», député, prit la peroke i il rap- 
pela les deuils et le» dovouamant» de l'Année 
aemtae M ogres noir remercié s» Mêle» de 
aas sonnes paroles, U se f éUalta du retard ap- 
porté A l'Institution de la médaille de 1870. 

Elle vient A son heure. A l'heure où dos 
utopistes prêchent chez nous la fraternité des 
peuples pendant que l'Mleiuagne nous guette 

11 parle de -a loi de 3 au.-- a laquelle il ti'a 
pas hésité A dorner son adhésion parce 
qu'e.lle «et neceteaire a la defense  nationale. 

liabiuuils de la frontière, exposée plu» que 
les autres eux horreurs de rUivaslou, nous 
sentons plus que d'autres la (nécessité d'etre 
prêts ù tous les sacrifices, et c« n'est pas chez 
nuils quon trouvera dea laches. 

Apres ce discoure et la remise des mé- 
dailles, de» bouquet» turent offert» aux ootn- 
hattanss et l'on »e rendit au canetlére. 

_ LA, devant le muanmea* «s» »niant» mort» 
four la Pearl», on déposa une oouruiaae L» 
Mets» rendit un pieux honsnage I aeux qui 
est vers« leer earjg pour la défense du pays, 
et l'on partit pour la mairie. 

LA. MB vtœ d'honneur rusent offerts aux 
médaillé», at M. Leblond, adjoint, leur adres- 
sa ses felicitations et »es vœux de prospérité 
pour eux et pour leur» familles. 

A ! heures eut lieu le banquet dan» la aalle 
de la musique. Il rut très gâi et très cordial 
Parmi le» toasts prononcés ceux de M. Dan- 
sette. dénuée, et de M. Vlsmeron, conaeuler 
d*arroorH»»»ment. furent surtout remarqués 

De magnifiques Illuminations et un splen- 
dide feu d'artlnce clôturèrent cette fête pa- 
triotique qui Laissera dans la commune une 
profonde Impression. 

Doux ange aux candides . 
Elle était gale en arrivant... — 
Toute» ce» choses sont passées 
Gomme l'ombre et le vent I 

Victor HUGO (Lit ContemTialions). 

Expliquez cette poésie. Quelles sont le» ex- 
pressions qui vous ont le plus frappé et qui 
vous paraissent le mieux mettre en valeur le 
sentiment et la pensée du poète ? 

f »u)et (au choix) 

Quelle Idee le» comédies ds Molière et parti- 
culièrement celle» qui »ont au programme 
vous donuent-ellee de la femiOe en Trance, 
au XVU- slacle. de» rapport» des époux »aura 
eux et avec leurs enfant» ? 

LANGUE ANGLAISE 

I A soon description of »n old cathedral. 
II Describe three bird» you know. 
Dl. It Is necessary to Insure tne develop- 

ment and protect the health of the body : 
what physical exercise« would you recom- 
mend for girts. 

LANGUE ALLEMANDE 
Mit Blumen der Jahreszeit wollen sie einem 

etrausz machen ? Wasche suchen sie sich 
«u» 1 Warum T Wa können als sie nain T 
Wie nwf—" sie den strausz ? Hattan-sie mehr 
Blumen oder andere Blumen haben mögen T 
Warum ? 

Bilden sie zwei kondJttonaleatxe. 

(1) Congre» diocésain de» Catéchiste» volon- 
taire» sou» la présidente de Mgr l'Arche- 
vêque de Cambrai Lille, le 12 mes» 1*13. 

T- Cfotr a. fVsréV 

LES FETES DE L/MMtTtC 

La ville de Bergues prépare de grande» 
fete» A l'occasion du KO" anniversaire de 
l'élection de Lamartine au siège de député 
de sa circonscription. 

Le grand poète se trouvait en Orient, sur 
les flancs du Liban, quand de vieille» ami- 
tiés qu'il avait dan» le pays flamand pré- 
parèrent ea candidature ; cette élection qui 
ouvrait «a carrière politique lui tut aevnsn- 
cée par »a sœur Eugénie, mariée au baron 
Coppexu, d'Honoechoote. 

Eue souleva beaucoup d enthousiasme 
chez no» granda-pése» : il faut lin le» 
beaux travaux de M Henry <iocnin.dépu»é 
de ht même circonscription, sur le» rap- 
porte de son illustre prédécesseur avec 
notre région. 

La ville de Bergues veut commémorer ces 
souvenirs par 1 érection d'un monument 
A la facade de eon hôtel-de-ville et l'appo- 
sition d'une plaque eur le»vleu note! de la 
« Tête d'Or », on Lamartine séjourna et 
où il écrivit le» „ Stances A Néméoi» ». 

Ce» fêtas auront lieu en septembre pro- 
chain. M. Deny» Cochin, député de Pans, 
membre do l'Académie Française, v a été 
délégué officiellement pour la représenter; 
un comité d'honneur s'est formé dont la 
présidence a été acceptée par M. le Préfet 
du Nord et auquel ont adhéré déjA les sé- 
nateurs du Nord-M le sous-pre'fet d» Dun- 
kerque, MM. Alfred Dumont et Henry Co- 
chin, députés d» l'arrondissement, Outtera, 
Torris et Morael, conseiller« généraux, 
Henry Carton de Wyurt, ministre d» la 
justice en Belgique, le maire de la ville de 
MAcon, dont Lamartine fut député après 
avoir été celui de Bergues, etc. 

Parmi les rnemhre» do la famille du 
poète qui ont déJA répondu à rappel du 
comité organisateur, citons Mgr de Ligo- 
nès. évoque do Rodez, son neveu, et Mme de 
Feligondo, née Coppens, sa petite-nièce. 

U FETE PATWOTWlï 
DE   FRELIMONIEN 

Dimanche avait lieu A Frellngéilon la re- 
ms»* des médeUle» aux combattants de 1S50- 
71 avec le concours des sociétés Inrolss et de 
plusieurs personnalités 

A t heure» «t damie, le cortège se forma 
dans l'ordre suivaut : la société do gymnas- 
tique U SalntAmand. les Anden» adutairea, 
las gymnastes de l'Avenir Fieiingninois. 
1 Hanmonla municipal», le» Osrobataants de 
lew. encadrés des pompiers et la MlintetpaHie 

On ae rendit A l'éguse pour la meaae qui 
fut dite A l'Intention, des anciens coatbattanas 

Au cours de la messe l'Harmonie munici- 
pal« se fit entendre, et M. Léman, curé, rap- 
pela qu'en TS70, au premier appel, tous les 
Frelinghinots parurent. Tous ont été proté- 
gés et »ont revenus En venant aujourd'hui 
au pied dea autels. Us fotd un acte de fol et 
de reconnaissance è Dieu qui les a gardés. 
et il» ont donné A leurs enranu un exemple 
d'union de tous le» cœurs dsns l'amour du 
Osrtat et do te Prenco. 

M. le Curé termine en ei'l'tlaiil les béné- 
dictions du CM sur se» psroauien» aussi 
bons chrétien» que bon» patriotes. 

Au sortir de 1 église eut lieu la remit» des 
médailles Après b Salut au drapeau par les 
gymn»»ie». M  Prnvost. maire, prit la parole. 

Il regretta l'absence de M le eénoral Du- 
bois, retenu par la maladie, et remercia tous 
ceux qui par leur présence sont venus r« 
hausser l'éclat de cette fête, et naniculiére 
ment M Densest«, l'un des promoteurs de 
l'institution de cette "vs-t-ut- aux anciens 
oomsattanli 

Le» rnédsElo» lurent alors ramue» aux. itv [ religieux, u 

FETE   AEROSTATIQUE 
EUR   LE   CHAMP   DE   MARE,   A   LILLE 

La Municipalité de Lille organise pour le 
20 juillet, sur le Champ de Mars, une fête 
aérostatique pour laquelle elle ouvre un 
crédit de 5.O30 franca 

Cette fête, dan» laquelle on verra une 
trentaine d'aérostat», sera faite avec le 

'.concours de l'Emulation Aérostatique du 
Nord. H 

Pour faciliter le spectacle de cette magni- 
fique envolée de sphériques, la Municipa- 
lité a décidé de laisser en état sur le 
Champ-de-Mars les tribunes qui auront 
été édifiées quelques jours auparavant 
pour la revue de la Fête nationale. 

LA PROCESSION 
DE L'OMIEGANG 

i A CAESTRE 

Dtni*ncbe ft'Mt d*iroulée duis lei rues du 
populeux bourg d» CMttre la procMttoa des 
Trois Vléirgss Martyr«, appelée l'Omme- 
gang. Avant d'en relater les détails, disons 
quelques mots wir l'origln« de cette antique 
ceMmotiie. 

Lg«   TROU   VIBMSS   MAHTYaHS 
L*s sanctétfatre de N.-D. de Ort», à Caestre, 

est un des plus connus et vénérés d« La ré- 
gion flamande.. La tradiüot.  rapporte 
début eu t*» siècle, trois pieuses sœurs, 1 
Elfnde et Sacina, jasmes d'une famille pria 

Ith, 

olère d'Anutwme, voulant fuir les oJtawsatona 
dont eiUa* étaieni l'objet de la part de riebe* 
Prétendants,   entrepttreot    de   s'élolfiMT    «i 

aller  à noene renouveler  au  lompeiii. des 
Saints ApOtres leur vœu de virginité 

SUes traversera te décroît, débaraueat à 
Mardyok et «'engagent seules A pied, sans 
provision* «ur la voie romain« qui mène A 
Arras par Casse 1 et le pont d'Est&ires. Ce- 
pendant elles s'en détournent un instant pour 
aller à wortnbout v«nérer les reliques de 
saint Winpr. -O* Caaeel elles gagnent Saint- 
etyKesttreréCappel et Becks. Arrivée« «u lieu 
oft s'élève - aujourd'hui CacjStre, elles font 
hajie au boni d'un bois solitaire Tandis 
qu'elles partageaient leur frugal repas, «les 
bandiu l&noes & leur poursuite par les pré- 
tendants évincés et furieux, les surprennent, 
las frappent avec férocité. Elles meurent en 
priant poor leurs bourreaujt 

Les corna mutilés des trois vierges sont dé- 
couverts par l'ecuyar d'un chevalier aveugla 
due la SSslQAt Viéttrg*» a guidé vers le lieu où 
Ils wpoaeo.1, voulant procurer aux vierges 
martyres 1« sépulture, a ce seigneur malade 
la guérlson. En effet, à peine at il porté 4 
ses yeux quelques gouttes du sang répandu 
qu'alors 11 voit clair. En reooonaiMance de 
cette faveur céleste, le noble chevalier pro- 
met d'élever une clupelle en cet endroit. 

L'n viUoSf« s'élève bientôt autour du nou- 
veau âaitctuAlre Des niincles nombreux, 
dont plusieurs résurrecttom, sont obtenus 
par ITnterotraalon de la Sainte Vierge et (tes 
trois martyres. Les pèlerins accourent de 
toutes parts. 

La chapelle de N D. d« Grftce s'élève A une 
centaine de «kètres de la voie romain«. EU« 
A été amodie et remaniée au cours des 
siècle*. Ce choeur, oui cotwitu« le sanctuaire 
primitif, est plus élevé que la nef. La tour 
eat ioauviv du curé actuel de la paroissA. 
M. l'astbé Govaere. vice-doyen. La Madone 
m.i"tr«il«iiso domine l'autel , aile porte la 
date de 15*. *^^    * 
, *ï raS** «»N«*"* PlAce* à l'intérieur de 
U cbapeU* re«pré**ntent le voyage douloureux 
0^^5°ÎLv'-,fM «f1»"*» « l«r histoire y 
est relatée anqueldises strophes écrites en fla- 
mand «t en français. Nous «n donnons ci-des- sous 1« teotte : »SSSSBB« 

Vers l'an buit cent dix-neuf, trots »ara d« sang 

Toutes trots, le front ceint da »unisse »irginsi 
Sur eu fragile e»»nuif,   deiatisaiit  l'AjtsTjeurr« 
Leurs vsxtux tooroe» »ers Rosse, a stardrck prirent 

[terre. 
L« cesur saisi As crainte, «mat d'an pas timid« 
Dans ces uéox incooaus un bacberoo tes guide 
Qaaatl *» Mi trots bandits aux sinistres projets. 
s »vebaraent a les snlrre au  milieu des forets. 
A Toss»«*« de ess bots, les ▼■ergea innocentes 
luoueaient ssaInternant lean lores» defalHsatss. 
Soudain les sssurtriers. la mort dans te lesjard. 
Enfoncent dasu teur Mia  rbomlcld* pols^Uard. ' 
Dans no csvetei eolsio, vtralt dans ropoiene« 
Un sSaox a^ÊrwmUmt, areagl« de "t*ftargm ; 
Frappe As est» d^Ussuu. U eumle son ratet. 
Qui reculs ûBsorreur devant lattreux lorlsit 
Le pieux cbeealier.  que  ce crisse coasseras, 
awidsln  s'r  tau  cosvaeire ;  u pteure.  u  M  s*ot 

[terne. 
il   touca* cAsSSjae  plaie    «t.   les  doljiu  plein»  ds 

[aaag. 
Se aouili« les deux yeux, qui s'onrrenl a l'iastant 
L'tMureax  elelllard,  voulant as la tarsur céUsts, 
Cooserrer la  BSAssolr» sua  slecies S  Tenir. 
Ea ce liée rapssrra os ecsnste busntu« et isnilssii 
A la Vierge yui sait consoler et ssair. 

On ctjtjUMrve précieusement A Caestre une 
relique svutneatitque d'un fragment d* la cein- 
ture de Ja Sainte Vierge et les différents ob- 
jets trouvés en 1860 dan» le tombeau des trois 
vierges. 

LA mWÙUUtm M LOttasjBQajio 
L Qmmrgang ou procéssakai circulaire est un 

des principe ai ea^cotoe» «V* la neuvalne insti- 
tue* au saitctuaire d» rassitre depuis plusieurs 
siècles. EH* atait attiré hier dimaitcne, com 
nif « haqii* année, des milliers de pèlerin» ve- 
nus de la Flandre» française et belge. L'église 
ei U iliapetk» avutem leurs décors des jours 
soleniieas. L*es rue-a étalent plantées de mais 
reliés par des tresses de buis tfarnies de ro»es 
et surmontés d'oriflammes Des fleurs f-ffeuti- 
lées. das branchages odoriférants jonchaient 
Le sol. Aux etisrers prim-ipales du bourg dès 
reposoir* s'élevaient. 

Le cortège s*? mit en marche au son de* clo- 
• lies, partant de» l'église à 1 issue des Vêpres 
pour aboutir, après différentes stations, a là 
chapelle K.-D. de Gr&re On remarquait no- 
tamment parmi les figurants. Insignes et grou- 
ps*, un buste de Si Orner, patron de la pa 
roisse. une maquette dorée de l'église, un cor 
fret artistique lout rempli d'ex-voto. les grou- 
pe» de la Passion et de la Sainte Vierge la 
at*iii* luracuJ«  
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LE SUCRE BÉGHIM 
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vaor», vi.e doyen, curé de Caestre. portait 
l'uatensolr »uus un dais 1res riche, escurlé de 
nunibreux adgralavfcra et suivi d'une foule In- 
nonibrable priuitt avec ferveur. La Jeuttes&e 
Catlioiicjue «atourslt son drape»u. L'excelleate 
Fanfare du CuUége Si Jacques mlerpréuul des 
marebes ds circonstance. 

La cérémonie très pieuse, u^s édifiante, prit 
nu par une bénédiction solennelle au sanc- 
tuaire du pèlerinage 

mm D MRTjaJiTiiE 
DK ULLB 

Voici la liste dos prlnclpsies récompenses 
auribufes. vingt exposants avaient envoyé. 
dimanche, plu» de cent apport» différents. 

1» Saxnc*i. — Orcttidiet et trames de terre. 
— Diplôme» d'honneur : M. Berlot. è Lille : 
M. Fanyau, è Hellemmes ; MM. Duobosno et 
Lantlwjine. de WaterniaaiéJruxeUes ; Mail- 
lard, è Saint-André. 

Certificat de mérite par acclamation : MM. 
Vervoort, Jard. chez Mme Saint-Léger, è 
Verllngnem ; Marquant, jard. chez Mme 
Motte, à Croix ; Mulnard. è Lille ; Bériot, è 
Lille : Fanyau. rTHellemmas ; Duchesne et 
Lantholne ; Maillard, de St-Andre. 

Certiflcat de mérlie avec félicitations : MM. 
Oivolre, lard, chez Mme TMriez, à Loos ; 
Jardin Botanique de la Mlle de Lille ; Mar- 
quant, Jard. chez Mme Motte, de Croix. 

z» SIXTIO.V. — Ploricttllure. — Diplômes 
d'honneur : MM. Marquant, jard chez Mme 
Motte, à Croix ; Vervoort, lard, chez Mme 
Salnt-Leger, è Verlingnem ; Ridée Jard. chez 
M. Delesalle. a Cantestn. 

Certiflcat de mérite par acclamation. — 
MM Drouvin. lard, chez M. .Nicolle. è Lom- 
ms ; Dlvoire, lard, chez Mme Thiriex. a Loos. 

— Arboriculture et culture maraîchère. — 
Certificat d« mérite par acclamation : M. 
Woussen. lard, chez M. Wutvértcx, è Lille 

Certiflcat de mérite avec félicitations : MM. 
Drouvin, Jard. chez M. Nicolle, è Lomme ; 
Géry Délavai, aida jard. chez Mme Si-Léger, 
è vorllnghem: 

Certiflcat de mérite à l'unanimité par ac- 
clamation : M. Ridée, lard, chez M. Delesalls, 
a Canteleu. 

Diplome d'honneur : M Calé, employé t la 
Faculté de» Sciences. 

%»» e *»* 

Le CINQUANTENAIRE 
l'Association dos 

COMPTASUM Et EMPLOYES 
.»V   T.TT.T.SI 

Cette Assixialion a télé dimanche ses cin- 
quante années d'existence et, après avoir as- 
sisté, le matin, è une assemblée générale, 
Salle de la Société Industriall«, as» membres 
se sont réunis, au nombre de trois cents en- 
viron, «n un gai banquet t l'Hôtel Maréchal. 

M. Duhron avocat, présidant de l'Union ré- 
gionale dos Société« de secours mutuels, pré- 
sidait, ayant a ses cotes MM. Derrevaux, pré- 
sident de 1 Association ; Duquesoe, membre 
du Conseil Supérieur de la Mutualité ; Mala- 
gle. Uégeols-Slx, Oui, V Robert, préaident 
honoraire d« l'Association ; Delo», conseiller 
municipal ; Blnet. vice-président de l'Union 
des Sociétés de sesours mutuel« ; J Robert. 
Isspecteur prmtlpsl au Chemin de 1er du 
Nord ; Corbeux, «Ice-president ; Démarque, 
•acrétaire.de l'Association ; Decosier, tréao 
rler de l'Union ; te docteur Cochet. Thieul- 
let. etc. 

Des toasts, chaleureusement applaudis, ont 
été portés par M. Duhron, par M. Derrevaux. 
MM. V. Robert. Ch. Deiesafie, main de Lille, 
arrivé pendant 1 allocution de M. Derrevaux. 

-   Dubrtt,  UégaohvSU, t. Robert et 
Du'   

Des souvenir» ont été remis è MM. V. Ro- 
bert, Démarque et Duhron. 

Cehii-ci. reprenant la parole a la fin, a tait 
un appel éloquent en faveur, de la création et 
du développement des mutuelles maternelles, 
notamment dos Mutuelles maternelles mili- 
taire», puis il préconisa la fondation à Lille, 
comme U y en a maintenant un è Bordeaux. 
d'un Forer de la Jeuae fille, qui trouverait 
une installation toute préparée dans la mal- 
son que M. Lorent-Lescornez vient de laisser 
à la vois de Lille. 

Le Conseil dWajnlnlstratton de l'Association 
das Comptables s'est alors Inscrit pour cent 
franca et un d» ees memCree peur vingt trance 
en faveur de cette oeuvre. 

La quête, è la sortie, avait la même destina- 
tion. 

Un brillant concert a terminé ta Journée, S 
l'Hippodrome 

Le Cercla Berlioz, les Orphéonistes et plu- 
sieurs artistes de talent y ont obtenu un vif 

««% o »»a '  

Un* flllot-to  «Vcra.se« 
A  SIM-LI-NOgLÏ   ' 

Samedi, 4 sept heures du soir, M. Du- 
mont, horloger à Dechy, qui passait en 
voiture è vive, allure sur la place de Sin- 
le-Noble, a renversé Marguerite Mouchon, 
Agée do sept an» et demi. L'une des roue» 
du véhicule a passé sur la tête et la poi- 
trine de la miette. 

L'enfant, relevée sans connaissance, a 
été transportée dans la « caravane » de 
ses parants, où elle a reçu les soin» du 
docteur Dupa» Son état est grave. 

asaov». 

Un minggr asphyxie 
sous un eboulement 

A  AHZIN 

Samedi, ver» onze heures du soir, à la 
fosse iDuteznèèsv dé la Compagnie des mi- 
ne» d'Anzxnw»» »nineur Henri Carller était 
occupé ä établir tus» « porte a air », lors- 
qu'il fut surpris par un ébottastnent, 

Carlier ne put être dégagé è temps et 
succomba A l'asphyxie. 

Le malheureux était âgé de 27 an», n 
laisse un» veuve et trois «niants an bas 

«s. 
Son corps a été reconduit a son domicile, 

4 La Sentinelle. 

■ %s»e%»» 

Un   Ouvrier 
tomb» d'un» éshslls 

•t se bèeess 
A DeHILtMONT 

BBSeBÈ^BÈ I | V 

un coup de sabot à lu tète et porte de mut-, 
liplee contusions. 

M. le docteur Maillard a prescrit trois" 
mole de repos è Raymonde Delanaoy- «A 
trois semaines à Eugène Forment. 

M. Heul» a pris i sa charge tous lea 
frei«. 

Un Cabaretier 
d'un. 

»on domicile! M. Henri Bogaert regagnait »on i 
dimanche soir, vers minuit et demi, loi»-. 
que, rue de Tourcoing, il fut menacé par? 
deux individus qui le pourouivireot. D es 
réfugia dans un rntsmlnnt. 157, rue., de 
Tourcoing, et mit le patron et les consom- 
mateurs au courant de sa mésaventure. . 

U avait à perns achevé de palier que Ige 
deux Individus se présentèrent mensosnts. 
Le tenancier de l'établissement et son béas 
frère, Jean-Baptiste Floue, cabaretier,. 
35, rue Sarbo, les empéetièrent d'entrer. 
Une discussion, s'ensuivit qui tourna fia ba- 
garre. Les deux individus boasculèrenaa 
Jean-Baptiste Fieue, et le plu» petit, veto, 
d'un veston en toile bleue, lui ports un vte-j- 
lent coup de couteau dans le dos, entre 1 
deux omoplates. 

Le» deux apaches prirent aussitôt 
fuite. 

La police rut avertie ; les agents H«lies«» 
«t Delvinoourt firent un» battu» dan» a» 
quartier ; leurs recherche» dénie urèieof 
infructueuses. 

Cependant le cabaretier Fieue s'était s/-) 
faissé. On courut chercher le docéeurf 
Mausee, qui lui donna des solos, mats net 
put se prononcer sur la gravité de sa b«a*-{ 
sure. 

L» cabaretier put ensuite regagner i 
domicile, distant de cinquante mètres i 
lernent. 

La police enquête. 

vte--- 
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Un prétendu Lillois 
arrête sa «rare d'Hampe» j 

Lundi, vers quatre heures du manu, 
les employés de la gase d'Ëlsttipie 
voyaient avec surprise un individu 
Lader la balustrade de la salle des 
ges, traverser la vois et se précipiter 
le xnarebepied d'un vfagen^au trais, 
partait  pour  Paris. 

C*n fit stopper le train et on força llsdi- 
vidu 4 dssceodre. 

Il avait les mains en sang et les vête- 
ment» en i«mh..nv II n'avait sur lui qt» 
des xuèees fausses ou étrangère» ' 
s était pa» muni de billet. 

SE ils sjst. 

Par lois, 11 lya-oe-    . 
mai» 'des geodermes qui etauant al 11,es m 
ligoUéaent et l'Interrogèrent. 

-Cet, individu déclara qu'il était avocat 
et publicists, que son père était un anda 
député et qu'il s» nommai! Eugène L,. 
figé de 40 ans, né 4 VIIWIIISlasassasi «t ban 
tant Lille, au n- 26 de la rue J^uennoaS», 
ce qui parait faux. 

H ajouta qu'il s'était blessé aux mains 
et déohiré les vêtements à dss ronces ani- 
ficaettss, prés de la grands, caeerne, qal 
se trouve le longue la voie ferrée. 

Or il n'y a a Etampes ni grande ca- 
serne, ni ronces artificielles près d» M 
vol» ferrée. 

Le parquet recherche l'emploi du tssBTjs 
du prétendu Lillois. 

DESCENTE DU PARQUET 
A L4SILE D'ALItMtS D'AfItégMTl««««« 

Il y a une quinzaine de'jour» 4 peins,, 
un gardien de l'Asile, «eorges Dequaa«. 
36 ans, frappait brutalement «ni fou noea> 
mé Leleu qu'il voulait mettre à la raison, 
et, avec uu Usonnlor lui taisait de s»Wst^-, 

ses blessures 4 U tête et lui brisait ma 
bras. 

Le fou fut transporté 4 Jinflrmsrie»js4 
Dequand conduit à Lille- 

Dans la journée de lundi, M. Gol 
juge d'instruction, et son substitut, 
Flach, se sont rendus 4 l'Asie» d aliénés. 

Apres avoir visité la chambre «tlsMf. 
ment où se trouvait le fou Je 17 juin, Us- 
cru interrogé Dubaele, un anoeri gardUo, 
devenu fou qui le Jour de l'affaire aocègs-i 
pagnait Drruand dans sa ronde, portsnti 
une lanterne. 

Il» se sont également rendus 4 l'i 
rie pour interroger le malade Leleu 
il» n'ont pu tirer de lui aucune 
»ensse. 

M. Gobert et M. Flach sont reparti» k\ 
Lille 4 3 heure» après-midi. 

u vtaiiiiLi um t me M oowa*i««» 
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LILLE 
ARRESTATION 

d'un maître chanteur 

Lundi, vers cinq heures et demie du soir, 
M. Désiré Unison, homme de peine chez 
MM. R. «t H. Horent, mlnnlter» aux Eclu- 
se» de Deotémont, est tombé d'une échelle, 
à cheval sur l'extrémité d'une planche qui 
se trouvait disposée verticalement sous lui. 

Le docteur Noilen nil prodigua »e» soins, 
mais ne peut se prononcer sur les suites de 
laccident 

St 

A WATTRBLOt 

II.y a quelques jours ou osscowrrait Al 
Pari» l'existence d'un» bande qui avait en- 
trepris, d'accord en cela avec le» proprjaV, 
Laines, d'incendier certaine ttnrseiifièa» rv 
chexuent assuré». Les incesadlaire» tpu- 
chaient une forte prime que leur ■",»■" Je 
propriétaire, largexu«nt ratuoourae par ea 

asion et de la Sainte Vierge   l» 
alausa las trois vierge» en habit | 
chevalier aveugle, «f. l'aasé oo-, 

M. Jules Reut», marchand de charbon» 
à Roubalx, 91, rue de l'Epaule, avait en- 
voyé lundi matin son domestique Désiré 
Dacquime, faire une course en voiture 4 
TrVattrelos. 

Arrivé rue Carnot, 1» cheval s'emballa 
et renversa deux enfanta Raymond« De- 
lannoy, cinq ans et demi, a le bras gauche 
fracturé ; Eugène Forment, 8 ans, a «eu 

Ce fut sans doute ce fait-divers qui donas» 
l'idée 4 Julien Antomarchi, 23 mu, insmi 
chapelier, rue du PonW^eul, 9, l»ili«sssua 
4 un chapelier parisien la lettre suivant» : 
« Veuillez m envoyer poste restante et A 
titre de prêt, la somme d« 2.090 francs.-»)* 
vous ne m'envoyez pas cette somme je'fa- 
rai des révélations sur rinoend*» que 
éclata, il y a queéque temps, chat vous n. ' 

Ls chapelier se héta d'avertir la polios 
et, sur le conseil de cette dernière, ui1i«a»a 
4 son correspondant, a la poste restante, 
une lettre non affranchie «w^.»"rnnt usai 
feuille blanche. 

Antomaroni a» présenta 4 la poste dé) Id 
place de la République. A peine «Oial dé- 
cacheté la lettre qui lui fut remise qu'un 
agent de sûreté lui mit la main au ™fl«t 

A M.  Mathieu, chef   de la »uretéVq 
l'interrogeait,   l'ouvrier  chapelier  décavsi 
qu'il  n'avait    voulu    faire    qu'une nlnes» 

Cat inuividu, qui «e faisait apDeler Jukaa» 
M«ubert et qui îravailUit 4 tmblSx, a «S 

•rt.i.l    / 


